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Equipe A

 Dimanche 03/12 
BEC - Parentis : 15 - 19

Un dimanche froid et frustrant

1-Grandke 2-Manente Balladu 3-Maneuf 4-Lapeyre 5-Saliga  6-Cernik 7-Phi-
lip 8-Aguinaga 9-De Saint Do 10-De Juli (c) 11-Causse 12-Vignau 13-Lew-
thwaite  14-Laurent 15-Vierge
16-Mechin 17-Auguin 18-Estournès 19-Becques 20-Bouil  21-Fouquet 22-Ruffin

 Le froid est bel et bien de retour sur le campus ! Après 3 semaines d’entrainements rudes 
sous des températures très basses (Et pourtant il y avait du monde ! Encore un changement 
comparé aux autres années), notre équipe fanion se retrouve en ce dimanche 3 décembre, 
s’annonçant comme un tournant. Pourquoi un tournant ? Premièrement, le thermomètre a 
décidé de tomber dans les négatifs pendant la nuit, un petit -4°C attend nos joueurs, refroi-
dissant Pierre De Juli encore bourré depuis la dernière soirée BEC. Deuxièmement, après une 
défaite au goût amère face à La Réole, le BEC se doit de se rattraper à domicile. 



L’adversaire ? Parentis, terre du joueur du XV (pitoyable) de France Baptiste Serin, dont la 
présence dans les tribunes de Rocquentourt n’est pas due à l’amour pour son club formateur 
mais bien pour admirer le panache et le vrai « french flair » caractérisant le club beciste. Re-
venons-en à Parentis, ce club du bord du Lac de Parentis-Biscarosse se situe, avant le match, 
à un petit point du BEC. De ce fait, la pression est de taille au moment du coup d’envoi de 
ce qui va être une âpre après-midi de rugby.

Le rythme du début de partie est comme l’eau restée dans les quelques gourdes utilisées 
pour se ravitailler : gelée. Aucune équipe ne prend réellement le dessus sur l’autre, sauf le 
numéro 1 parentissois qui roule sur Bryan Grandke. Il en faut peu pour que le pilier bobo/mé-
docain s’agace et réalise un contre-ruck de qualité sur le temps de jeu suivant. Puis, un saut 
de cabri façon Usain Bolt de Thomas Vignau vient réveiller la tribune, notamment Petit Louis 
qui entame alors son fameux monologue d’insultes et de chambrages, pour le plus grand 
plaisir de Godefroy, l’ailier réserviste de Parentis sorti de la douche. 

JOEL PERUCH
GERANT
M : 06 09 74 74 53 
T : 05 56 87 23 03
C : etelec@WANADOO.FR
S : www.etelec33.fr

ETELEC, Electricité générale Bâtiment - Tertiaire - Industrie

Les 3 premiers points sont marqués par Pierre 
De Juli mais l’écart est rapidement comblé par 
l’atypique ouvreur adverse au physique d’Andy 
Good, faisant presque oublier la carrure de pilier 
de notre 10, 3-3. 
Puis au fil des minutes, la partie se complique pour 
nos amis rouges et jaunes : les joueurs au maillot 
zébré prennent le dessus dans les rucks (men-
tion très bien pour les plongeons), confisquent 
le ballon et arrivent à déchirer le rideau défensif 
avec une agressivité supérieure. Heureusement, 
les conséquences sont moins importantes au ta-
bleau d’affichage avec seulement 3 points de 
plus ajoutés avant la fin de la mi-temps. 
Comme une éclaircie dans cette grise après-mi-
di, le BEC se met à jouer avant les citrons : enchai-
nements de temps de jeu, coup de pied à suivre 
du solide Dorian, passe sur un pas, tchick-tchack 
fidjien de Léandre… Enfin c’est sur l’une de ces 
actions léchées que Dorian Causse aplatît le cuir 
dans l’en-but parentissois, suite à des passes milli-
métrées de Ben, Hugo et Flo, 8-6 à la pause.

Lors de l’entracte, Sylvain Lapeyre, tout beau avec sa griffure sur le visage, fait une dédi-
cace en forme de cœur à sa Colleen venue l’admirer dans les tribunes. Parallèlement, Iban 
échauffe la moulinette à gifles en frappant Yann Mechin qui a l’air d’aimer cela autant que 
les petits poissons Syphilis et Chlamydia.



Le jeu reprend alors avec un superbe renvoi de Finn qui est définitivement meilleur en crocher 
qu’en drop. Le second acte est bien plus rugueux, les contacts sont plus durs, les plaquages 
plus hauts et quelques coups de filou commencent à émerger de certaines phases arrêtées. 
Parentis reprend tout d’abord l’avantage grâce à un essai de leur ailier suite à une jolie per-
cée, avant le fait de jeu improbable du week-end : le carton blanc de Sylvain Lapeyre, c’est 
l’amour ? Puis, vers la 50ème, le show Finn se met en place : sur une attaque grand côté, notre 
ami british humilie 6 défenseurs par des crochets et pas de l’oie insolant et va planter l’essai 
entre les perches. Le BEC reprend la main 15-13. 

Quelques cartouches de Ben, Latu et Dorian plus tard, une petite échauffourée débute sur la 
pelouse : Iban fait admirer son échauffement payant tandis que Tom se fait encore victimiser 
par les joueurs des deux camps et préfère aller prendre une photo Instagram sur le banc. Les 
deux équipes sont alors réduites à 14 et Parentis bientôt à 13 après le zinadesque coup de 
Boule du 3 landais sur Pierre De Juli, qui pour une fois ne le méritait pas. Malheureusement, 
cette période hachée du match ne profite point aux étudiants qui sortent un peu du défi et 
voient les joueurs zébrés prendre le large grâce à leur ouvreur : 15-16 puis 15-19. Enfin, la magie 
de la première mi-temps réopère : le BEC met le feu en fin de partie et campe dans les 22m 
adverses. Sur une jolie passe sautée d’un Hugo plus cuit qu’à ses belles heures à La Plage, JB est 
décalé, pose le pauvre ailier remplaçant, avant de ? …. Être projeté en touche, sous les yeux 
des infatigables Sunshine et Max Bouil.

Le final est tendu et Maxime Bouil essuie les foudres de l’encadrement pour un retour d’échauf-
fement trop long. Il en gardera des séquelles au moins jusqu’à l’heure de l’apéritif, affecté et 
animé d’une impression d’injustice ou pour le moins de surdimension du reproche. Le groupe 
devra donc se racheter et soulager les déceptions du staff qui se donne à fond, l’encadre-
ment devra panser les plaies du groupe pour lui apporter sérénité et ne pas l’installer dans la 
rancoeur.

L’arbitre siffle la fin d’un match frustrant qui permet d’enseigner multitude de choses à l’équipe 
fanion : Quand l’engagement est mis et que le BEC conserve le ballon, il met réellement en 
difficulté ses adversaires. Cependant, c’est quand les étudiants sont sevrés de cuir et subissent 
la loi des rucks et des impacts qu’ils sont le plus vulnérable. Le rebond attendu n’a pas volé 
très haut, mais les rouges doivent reprendre confiance et se servir de leur qualité avant un 
déplacement ambitieux chez le voisin invaincu cestadais. Le BEC imitera-t-il la performance de 
Strasbourg face au PSG ?

Thomas Fauré



Equipe B

1-Mercier 2-Cruchon 3-Auguin 4-Wynn 5-Loukkaci 8-Delage 9-Lestage     
10-Nazaire11-Seprit (c) 12-Lebreton 13-Pierron 14-Wanthakhiao
16-Bredon 17-Assier 18-Goumy 19-Moniot 20-Turak 21-Raynal 22-Ducasse

 Dimanche 03/12
BEC - Parentis : 31 - 17

3ème victoire de suite !

 
 Notre réserve doit confirmer dès aujourd’hui les résultats satisfaisants de ce début 
de saison. Le groupe doit nous montrer que le travail de l’entrainement paie! Un certain 
courrier ayant créer un vif émoi dans la newsletter et ouvrant un débat fort interessant sur 
la mise en avant des affiches des soirées organisées dans nos lieux, je saisis la balle au bon 
pour vous projeter dans l’ambiance des caraïbes révolutionnaires.

Donc, suite à cette magnifique soirée organisée évoquant une île des antilles, le leader 
maximo ‘ Baragane’ , en dansant,  a rappellé l’essentiel de la ligne : « Trabajo si, la salsa 
no, Trabajo si, la salsa no, Trabajo si la salsa non, Trabajo si la salsa no, Trabajo si, la salsa no, 
Trabajo si, la salsa no, Trabajo si, la salsa no. » 



Le match commença donc avec rigueur « 
trabajo si » ponctué par un premier essai de 
JB Pierron suite à un coup de pied à suivre le 
long de ligne de touche droite. Robin Nazaire, 
qui par solidarité de botteur était dans la mati-
née allé porter quelques fleurs au regretté bu-
teur du Bouscat passé par les armes, souvenez 
vous, entame alors sous le coup de l’émotion 
une séquence hommage qui nous rappellera 
tant le cannonier martyre qu’il nous en tirera 
quelques larmes.5-0 donc, la transformation 
échouant sur la stèle.

Louis Mercier se positionne un peu mieux en 
mélée depuis la soirée ‘Cul bas’, sonne une 
bonne charge et défend avec énergie : ‘cul 
bas libre’ se lache désormais.
Sur une belle attaque classique, Ben Rehaiem 
Lebreton alias Imanol perce et dépose le cuir 
sous les poteaux pour simplifier la tâche de 
Robin encore très ému. 12 à 0.
L’équipe joue vite et bien. Le jeu long est à 
l’honneur , les mouvements qui en découlent 
efficaces. Sur une nouvelle action d’enver-
gure vers la gauche et malgré un péché de 
gourmandise, Alexandre parvient quand 
même à servir Seprit pour le troisième essai. 
Nazaire, placé au coin, ne transforme pas.

Après le mois de novembre sans tabac, le BEC va t il instaurer décembre sans passer entre les 
barres. 17- 0 . Bonus déjà en poche; nous verrons plus tard que la poche était trouée. 
Mais le festival offensif continue avec une nouvelle attaque classique, bien en profondeur vers 
la gauche, animée grâce à des passes très longues qui mettent la fusée Seprit en orbite pour 
un cadrage débordement de légende. L’essai est au bout du chemin et Axel se recentre pour 
la transformation. Le cadrage débordement était le trabajo de la semaine à l’entrainement : 
bravo pour une si rapide efficacité !! 24-0. Robin, face aux perches rajoute deux points : 24-0. 

Nous subissons alors une longue séquence défensive devant nos 22 mais nous tenons jusqu’à la 
mi temps. C’était la B des champions. 

L’abus d’alcool est dangereux pour la santé



Dès la reprise, on reçoit la pression. On tente une sortie par une relance hasardeuse : le 
spectre des deuxièmes mi-temps laborieuses pointe t’il son nez ? Va t’on encore prendre le 
cigare. ( Havanne , ça va de soit) ?. Rattapol sort , blessé. Mais Nathaniel Turak, rentré, cruci-
fie  Parentis par une interception aux 50 qui nous donne 31 points d’avance. L’intervention de 
Turak nous offre un 5 ème essai mais le débarquement Yankee sur la B n’est il pas un présage 
historique funeste:  La B des cochons après la B des champions !! De plus que pour notre cher 
Nazaire c’est aujourd’hui la crise des missiles !!!!

«La salsa no !» s’époumone désormais  notre ‘Fidel’ Grazide !
Mais un rapide essai de Parentis réduit le score et la marge d’essai. 31 – 7. Nouvel essai visi-
teur suite à un coup de pied de déplacement. 31 – 12. Nous jouons à 14. Ce n’est plus la 
conquète de l’île mais les revers d’une révolution désunie et dispersée dans ses objectifs. Les 
attaques adverses ne cessent de ‘fuser’ (surnom du Ché)  et l’impensable auparavant mais 
inévitable désormais survient : le troisième essai qui nous prive pour la deuxième fois consécu-
tive du bonus offensif.31-17. 

On ne pourra pas le reprendre. 4 points c’est bien mais on se pince (aux langoustes de Cuba) 
quand on considère que nous avions 2 essais de marge à 25 minutes de la fin. On a trouvé le 
moyen d’en concéder 3 !!! Finalement notre B est comme l’UBB : brillante en première, elle 
bascule en tête à la mi-temps mais la seconde période est toujours laborieuse. Mais nous, à 
la différence des bordelo- béglais nous tenons le gain du match jusqu’au bout.
Pour trabajo si en première c’est parfait, pour la salsa no en deuxième c’est à revoir !



Arrivées

Iban Aguinaga

Comme chaque année, à l’intersaison, l’effectif de notre club 
étudiant s’est rennouvellé en grande partie. Nous profitons de 
ces deux semaines de trêves pour vous présenter la plupart de 
ses joueurs en quelques mots. (3ème et dernière partie)

Présente toi. Que fais-tu dans la vie ? D’où viens-
tu ? Pourquoi être venu sur Bordeaux (si tu n’es 
pas de Bordeaux)? 

Bonjour, je suis Iban AGUINAGA (veillez à ne plus 
écorcher mon nom dorénavant) ou appelez-moi 
Agui ce sera plus simple. J’ai 24 ans et suis étu-
diant en master 2 Management RH et en contrat 
pro à La Poste, c’est d’ailleurs pourquoi je suis sur 
Bordeaux. Comme mon nom l’indique je viens de 
Nouvelle Calédonie comme mes cousins… non 
du Pays Basque – Urrugne – sur la côte basque et 
à la frontière espagnole.

Pourquoi avoir choisi le BEC ?

Deux raisons à cela, la première (logique) c’est 
la proximité géographique puisque j’habite sur 
Talence. La deuxième (encore plus logique) c’est 
pour la réputation… troisième mi-temps, l’esprit 
universitaire et très familial tout ça tout ça. Un des 
arguments de Pascal a été de me dire qu’il y avait 
des repas tous les vendredis et open bar après les 
matchs – président si tu m’entends... J’avais aussi 
lu dans le Sud-Ouest que le grand Sylvain LAPEYRE 
jouait pour le BEC. C’est un honneur d’évoluer 
à ses côtés ! Je profite d’une année de stabilité 
pour rechausser les crampons.

Dans quel club jouais tu ? Quel poste ? Depuis combien de temps ?

J’ai débuté le rugby au Stade Hendayais en cadet 2 puis j’ai continué 6 ans de plus pour faire 
mes armes en junior et en sénior (3 ans) en fédérale 1 et 2, équipe réserve. J’ai presque toujours 
joué en 3e ligne aile ou 8 mais il m’est arrivé de dépanner quelques matchs au centre. Je sors 
d’une trêve de deux ans durant lesquelles je n’ai pas joué, privilégiant l’alternance et les études. 
Mais ça commençait vraiment à me démanger !  



Es-tu content de tes premiers mois ici ? L’ambiance du club te plaît ? Le niveau sportif ? Es-tu 
content de tes performances ? Tes ambitions dans le club ?

Globalement oui, je suis très content de faire partie du groupe. On m’a rapidement intégré et 
y a vraiment de bons gars, joueurs et entraîneurs/dirigeants ! J’ai eu besoin d’un coup de main 
quand j’étais dans la panade en début d’année - suite à un déménagement- et j’ai pu compter 
sur les entraineurs et dirigeants pour stocker mes meubles et sur des joueurs pour ce même démé-
nagement. Je profite de cette occasion pour les remercier une fois de plus.

Côté ambiance, rien à dire ! Je passe de très bons moments et c’est ce que je cherchais. Le niveau 
sportif aussi me correspond. Je n’ai pas réellement d’ambition puisque je cherche à prendre du 
plaisir et à m’éclater (le nez) avec les copains. Je ne recherche qu’une seule chose mais ce n’est 
pas une ambition personnelle, c’est celle de gagner ! Je déteste perdre. Je ne vais pas revenir 
sur mes performances car je suis plutôt intransigeant et je cherche ce qui n’a pas été plutôt que 
ce qui a été. Je ne vais pas faire la morale non plus, déjà parce que je n’en ai aucune légitimité, 
mais la seule chose qui me fait chier, c’est de voir qu’on a un groupe qui a des moyens mais dont 
les résultats ne suivent pas. On se l’était dit en début d’année mais la qualification s’éloigne. 

Pour les prochains mois si je pouvais adresser un message aux joueurs c’est de nous (re)mettre 
au travail et d’être un peu plus sérieux, moi le premier, et de progresser ensemble. Tout n’est pas 
perdu. On a un groupe qui vit très bien, une belle cohésion, mais on pêche dans le détail. A nous 
de les gommer et aller chercher ce petit plus qui fera basculer le match en notre faveur. Hasta La 
Victoria Siempre !!



Aurélien Cabiran

Présente toi. Que fais-tu dans la vie ? D’où viens-
tu ? Pourquoi être venu sur Bordeaux (si tu n’es 
pas de Bordeaux)? 

Du coup, je m’appelle Aurélien, je viens d’un 
petit village au milieu des vignes qui s’appelle 
Lugon et l’île du Carnay. Je suis kiné depuis cette 
année.

Pourquoi avoir choisi le BEC ?

J’ai choisi le BEC parce qu’Axel Seprit m’avait 
promis de nombreuses victoires.

Dans quel club jouais tu ? Quel poste ? Depuis 
combien de temps ?

J’ai un peu joué au BEC avec l’équipe 3 il y a 
deux ans mais je me suis blessé.
Et avant j’avais joué au stade bordelais, toujours 
au poste d’ailier ou presque.

Es-tu content de tes premiers mois ici ? L’ambiance du club te plaît ? Le niveau sportif ? Es tu 
content de tes performances ? Tes ambitions dans le club ?

Je suis content de mes premiers mois au club cette année, l’ambiance du club est vraiment 
sympa et on sent qu’il y a moyen que ça se passe de mieux en mieux encore.
Autant au niveau sportif avec deux bonnes équipes qui ont l’air de se constituer avec des bons 
joueurs à chaque poste qu’au niveau extra-sportif avec le retour des soirées BEC.
Et j’espère progresser encore cette année et combler mes lacunes dues aux deux petites années 
où j’ai joué au rugby si on cumule le tout.



Harold Moniot

Présente toi. Que fais-tu dans la vie ? D’où viens-
tu ? Pourquoi être venu sur Bordeaux (si tu n’es pas 
de Bordeaux)? 

Salut tout le monde ! Moi c’est Harold MONIOT, 23 
ans, ingénieur. Je suis originaire de Libourne, avant 
d’avoir commencé mes études (Bordeaux Tou-
louse Chambéry). À la suite de mon stage à l’EN-
SAM chez ArianeGroup à Saint Médard en Jalles, 
j’ai été prolongé pour un an en intérim pour finir 
mon projet d’études.

Pourquoi avoir choisi le BEC ? 

À la fin de mon stage, à la recherche d’un club 
pour commencer la saison, un collègue de travail 
ancien joueur au BEC m’a conseillé de m’y inscrire.

Dans quel club jouais tu ? Quel poste ? Depuis 
combien de temps ?

J’ai joué à Libourne à UAL, quand il existait encore 
… j’ai joué à l’école de rugby là-bas et 3 ans en 
Cadet-Junior. « Centre » ou « Arrière » à l’école 
de rugby et 3ème ligne aile et centre en Cadet-
Junior. Après une fracture du radius/cubitus en 
match universitaire à Toulouse j’ai du mettre de 
côté le rugby pendant 2 ans avant de reprendre 
en universitaire avec les Arts et Métiers.

Es-tu content de tes premiers mois ici ? L’ambiance du club te plaît ? Le niveau sportif ? Es-tu 
content de tes performances ? Tes ambitions dans le club ?

Malgré mon absentéisme, je suis très satisfait de l’ambiance générale du BEC. Je trouve que tous 
les moyens mis en œuvre pour partager, communiquer, et créer une cohésion entre les joueurs, 
permet de vite s’intégrer et s’amuser. Je ne suis pas vraiment content de mes performances car 
le passage de 2 ans d’universitaire à du jeu de club fait son effet. Mais je compte bien vouloir 
progresser et contribuer à la victoire de mon équipe ! Hasta La Victoria Siempre !



Vanneau

Nouvelle semaine, nouveau détenteur !

 Cela faisait maintenant 3 semaines que nos 
deux poissons avaient élu domicile dans l’appar-
tement de notre première ligne Yann. Samedi soir, 
nos trois colocataires ont feté leur dernière soirée 
avec un peu de champagne, de quoi se faire de 
beaux souvenirs avant peut être de se retrouver ?

Quoi qu’il en soit, Yann a donc ramené Syphilis et 
Chlamydia au club house afin de les offrir à leur 
nouveau propriétaire.

Cette semaine, les nominés étaient :

-Louis Mercier («Pénélope»). Courant de la se-
maine, les amis de Louis ont pu apercevoir dans 
leur fil d’actualité facebook une informtion trou-
blante. En effet, lui serait interessé par une soirée 
Libertinage en Charente une veille de match... Un 
moyen original de préparer la rencontre ?

-Tom Becques. Dans sa grande générosité, Tom a 
invité un ami à se doucher chez lui. Trouvant sure-
ment qu’il passer un peu trop de temps sous l’eau 
chaude et toujours dans un souci de l’aider, il n’a 
rien trouvé de mieux que d’uriner sur son ami pour 
lui proposer de la chaleur en plus. Bien sur, une 
petite vidéo envoyé à tout le monde à permis de 
montrer toute sa générosité.

-Constant Cruchon. Lors du match de la réserve face à Parentis, confondant surement son 
métier de patissier avec celui de pizzaïolo, Constant a proposé non pas une touche, mais un 
lancé de pizza directement sur son numéro 9. Difficile de faire pire...

Peu de candidat cette semaine. Seulement trois choix pour les votants, mais cela importait 
peu car même avant le vote, le choix semblait déjà fait pour tout le monde. Vous l’avez com-
pris, Cette semaine, S et C sont repartis dans l’appartement de Tom Becques et son hospitalité 
légendaire. Espérons que les poissons ne subissent pas le même sors que son ami.



Calendrier de la saison

La ligne manquante correspond au forfait général regrettable d’avant saison de Captieux pour 
manque d’effectif. 

Direction Cestas !

 Arpès cette deuxième défaite de suite à domicile, nos étudiants se déplacent ce week-
end à Cestas, un des deux épouvantails de la poule. Il va falloir revenir de ce déplacement 
avec des points pour essayer de compenser ces défaites à domicile. 
La réserve ira elle à Cestas dans l’optique de se jauger dans ce choc de cette dernière jour-
née des phases aller.

THE GRIZZLY PUB

12 PLACE DE LA VICTOIRE
33000 BORDEAUX

 

09 67 42 23 07

Vous pouvez retrouver cette Newsletter sur notre site WEB au format pdf : http://
becrugby.fr/newsletters/



SAMEDI 9 décembre
Domaine de Rocquencourt 

14 heures
Championnat de France Cadet Teuliere

AH Prions Dieu…
Le BEC, premier de poule, reçoit son dauphin le Stade Bordelais

15h30 - juniors philiponeau

Venez nombreux encourager nos formation

  
  ENTREE GRATUITE



Au cours de la saison 2016-2017, vous avez été formidables.

 - 26 entreprises ont adhéré au projet
 - Nous pouvons faire beaucoup mieux étant donné les relations, en particulier   
parmi les professions libérales  (certains ont même anticipé)
 - Pour cette saison comme pour la saison passée soyer assurés que tous les dons, 
même les plus modestes seront traités avec la même attention.

CHEFS ou CADRES D’ENTREPRISES
La législation fiscale vous y encourage. En effet lorqu’une entreprise fait un don à une Asso-
ciation à but non lucratif telle que notre section, une réduction d’impôt de 60% du montant 
versé (dans la limite de 5 / 1000ème du CA réalisé) est accordée. 

PROFESSIONS LIBERALES 

Que vous soyez médecin, dentiste, Kiné, notaire, avocat, expert-comptable... en associa-
tion ou non, vous pouvez aussi en bénéficier dans le cadre de votre activité professionnelle. 

Contacts : 

Alain TERRRIER
Tel : 06.87.72.48.79
chantalalainterrier@orange.fr

Jean-François MAUMONT
Tel : 06.30.43.97.87
jf.maumont@neuf.fr

RAPPEL POUR LES PARTICULIERS 
Vous pouvez également aider le BEC en cotisant aux Anciens & Amis du Club. SAchez que 
là encore les impôts vous le rendront bien puisqu’une réduction d’impôt de 66% du mon-
tant versé vous sera accordée (article 200 du CGI)



Saison 2017-2018

33170 Gradignan

The Grizzly Pub
Place de la Victoire

33000 Bordeaux

ALIENOR. ATLANTIQUE
Baptiste Truffier

33 rue Cornac 33000 Bordeaux
Tel:0556446640

0659316728
btruffier@alienoratlantique.com

194 allée des Palanques

ARGOS Vétérinaire
63 Av Thiers 

33100 Bordeaux
www.argos-veterinaire.com

Jean Marie Birbis

Xabi Barets
XB ARCHITECTES

16 rue Charles Floquet
64100 Bayonne
05 59 48 12 51

contact@xb-architectes.com
www.xb-architectes.com

GROUPE ROCADE
Jean Marc Lespinasse

Remy Dujols
NATURA

14, Lieu dit peyroutene
33720 Cerons

Nous remercions également tous ceux qui ont préféré rester anonymes et tous ceux qui nous 
ont fait des dons en nature.

Leo Vinsonneau
Rolling Beer

Lieu dit cousseau
33760 Soulignac

06 16 84 71 82 // 05 56 23 46 00
@ : rollingbeer33@gmail.com


